
CIIAPITRE VII

CATAPLASMES

FARINES DE LIN ET DE MOUTAUDE

On donne le nom de cataplasmes ä des medieaments ayant une
consistance molle ou formant une bouillie epaisse destinee ä etre
appliquee sur quelques parties du corps.

En general, ils sont obtenus au moyen de farines ou de poudres
delayees dans de I'eau froide ou chaude, dans un infuse, un de-
cocte, etc. On utilise parfois les pulpes faites avec des plantes
fraiches, ou meme les pulpes cuites, suivant l'effet que l'on veut
produire, c'est ainsi que la pulpe d'oignon cru donne un cata-
plasme excitant, tandis qu'elle agit ä la maniere des emollients
quand son huile äcre a ete climinee par la coction.

On ajoute souvent aux cataplasmes des matieres actives, comme
des poudres medicamenteuses, des onguents, des extraits, des
teintures, etc. Tantot on incorpore ces substances dans la masse,
tantöt on se contente de les etendre seulement ä la surface.

De toutes les matieres employees, c'est la farine de lin qui est
la plus usitee, en raison de la grande quantite de mucilage qu'elle
contient, et aussi de la facilite avec laquelle eile se prete ä con-
fectionner le medicament.

Les graines de lin sont aplaties, ovo'ides, allongees, avec un
bord tranchant, une surface polie et luisante. Au contact de l'eau
froide, elles se gonflent, s'entourent d'une couche mucilagineuse
mince, glissante, incolore, soluble dans l'eau; dans l'eau chaude,



CATAPLASMES. 731

l'episperme se resout en mucilage, sauf un mince squelette cel-
lülaire qui resiste meme äl'action des alcalis.

Le mucilage, considere comrae un arabide, donne de l'acide
mucique par oxydalion, ä la maniere des gorames et repond pro-
bablement ä la formule d'un triglucoside.

CMH s»Oso = C,sH<oO,0(CslH20O

La graine de lin renferme environ le tiers de son poids d'une
huile grasse, contenue dans les cellules de l'albumen et des coty-
ledons. Cette huile est formee en grande pavtie de Unoleine, qui
repond, d'apres Mulder, ä la formule.

C6H'(C 32H !80

Comme eile est tres siccative, il est important de ne pas l'expri-
mer, mais bien plutöt de couper, de dechirer la graine ä l'aide
d'un moulin. On evite par lä le rancissement de la farine de lin,
alteration qui est la cause determinante des accidents que Ton
observe parfois sur la peau, ä la suite de l'application repetee de
cataplasmes.

Pour faire un cataplasme de farine de lin, on delaye la farine
dans l'eau froide, de maniere ä la transformer en une bouillie
tres claire que l'on chauffe en remuant continuellement, jusqu'ä
ce que la masse ait pris une consistance convenable.

Quand la preparation est destinee ä servir d'excipient ä quelque
substance active, une poudre medicamenteuse, par excmple, il
faut ajouter celle-ci ä la surface du cataplasme et au moment
meme de l'appliquer.

On prepare de la meme maniere les cataplasmes de :

Poudre de guimauve. Poudre emollientc

CATAPLASME DE FECULE

Fecule de pomme de terre.................. 100 grammes
Eau ....................................... 1000

On portc ä l'ebullition les 4/5 de l'eau, dans un poelon cou-
vert; on ajoute peu ä peu la fecule delayee dans le rcste de l'eau
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froide. On fait bouillir quelques instants et on retire du feu en
continuant d'agiter la masse.

On prepare de la meine maniere les cataplasmes de :

Poudrc de riz. Poudre id'amidon.

Tandis que lOOpartiesdefarinde linproduisentenviron450par-
ties de cataplasme, les memes quantites de farine d'orge, de ble ou
de fecule en produisent respectivement 500, 540 et 1100 parties.

CATAPLASME MATURATIF

Poudre emolliente.......................... 100 grammos.
Eau ....................................... Q. S.
Onguent basilicum......................... 20 —

On opere exaetement de la meme maniei'e que pour le cata¬
plasme de farine de lin. Pendant que le melange est encore chaud,
on y incorpore l'onguent basilicum.

CATAPLASME CALMANT

Capsules de pavot blanc.................... 25 grammes.
Feuilles seches de jusquiame................ 50 —
Poudre emolliente......................... 100 —
Eau ....................................... 600 —

Les tetes de pavot etant coupees et les feuilles de jusquiame in-
cisees, on fait bouillir le tout pendant quelques instants dans
l'eau. Dans le decocte, passe avec expression, on delaye la farine,
et on fait cuire en consistance convenable.

Lorsque du laudanum est prescrit, on ne doit pas l'incorporer
ä la masse, mais seuiement le repandre ä la surface.

CATAPLASME RUBEFIANT

Sinapisme.

200 grammes
Q. S.

On delaye la farine de moutarde dans l'eau, pour obtenir une
masse de consistance de cataplasme.

Dans les semences de moutarde noire, ü n'y a pas d'huile es-
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sentielle; celle-ci prend naissance sous l'influencc de l'eau, par
suite de l'action d'une mauere albumino'ide, la myrosine, sur
un principe cristallisable, le myronate de potassium.

Pour extraire ce sei, Bussy desseche la farine de moutarde
ä 100°, extrait l'huile fixe ä la presse, puis lessive le tourteau avec
de l'alcool concentre, d'abord ä froid, puis ä chaud, de maniere
ä le priver de tous les principes qui peuvent se dissoudre dans ce
vehicule.

Le tourteau, ainsi epuise, est alors traite par de l'eau froide
ou tiede; on evapore la dissolution ä une douce chaleur, et on
traite le residu par de l'alcool faible : il se precipite une matiere
glutineuse, tandis que la Solution filtree fournit ä l'evaporation
de beaux cristaux de myronate de potassium.

Ces cristaux, inalterables ä l'air, transparents, tres solubles
dans l'eau, insolubles dans l'alcool, ä saveur fraiche et amere,
jouissent de la singuliere propriete de se dedoubler en presence
de l'eau et de la myrosine en essence de moutarde, glucose et
sulfate acide de potassium :

CMH"KAzS>O s0 = C'H sAzS a + ClsH'-0 lä + S3KU0 8.

L'essence de moutarde est de l'ether allylsuUbcyanique. Elle
a ele reproduite synthetiquement par Bertbelot et de Luca en
l'aisant reargir pendant quelques heures ä 100°, en vase clos, l'e¬
ther allyliodhydrique sur le sulfocyanure de potassium :

CeH'(HI) + CäAzS,SK — KI = C»ft'(C 2AzS,SH) = CR 5AzS ! .

Comme l'ether allyliodhydrique ou propylenc iode derive dircc-
tement de la glycerinc, il en resulte que l'essence de moutarde
presente une filiation certaine avec les malieres grasses, rappro-
cliement qui pourra sans doute un jour nous eclairer sur sa ve¬
rkable origine dans les vegetaux.

La myrosine s'obtient aisement en ti'aitant par l'eau froide la
moutarde blanche, qui ne contient pas de myronate de potassium;
la Solution, evaporee en sirop clair, ä une temperature inferieure
ä 40°, est precipitee par l'alcool. Co precipite, redissoluble dans
l'eau, est la myrosine.
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Le myronate de polassium n'est decompose, ni par la levure
de biere, ni meine par l'emulsine des amandes douces, mais seu-
lement par la myrosine. Celle-ci, coagulee par les acides, ou par
la chaleur, au voisinage de 60°, devient ä son tour inerte. G'est
pour cette raison qu'il faüt preparer les sinapismes avec de l'eau
froide ou simplement tiede, pourvu que la temperature soit infe-
rieure ä 60°; enfin, il faut eloigner les acides, meme l'acide ace-
tique.

L'huile fixe, qui entre dans la moutarde noire pour pres du
tiers de son poids, n'ajoutant den aux proprietes rubefiantes, on
a propose de l'extraire par simple expression pour augmenter
l'activite du medicament; en outre, la farine est moins sujette ä
rancir. Toutefois, en raison de son activite plus grande, la mou¬
tarde privee de son huile fixe ne doit etre delivree que sur or¬
donnance speciale.

Lorsque l'on veut, au contraire, diminuer la force du sina-
pisme, on ajoute de la farine de lin, ou bien, on se contente de
saupoudrer de farine de moutarde un cataplasmc emollient.

La farine de moutarde devrait toujours etre preparee dans les
officines, car eile est souvent falsifiee, et c'est un medicament sur
la nature duquel on ne doit avoir aucun doute.

PAPIER MOUTARDE

I

Appliquer la farine de moutarde sur des feuilles de papier,
pour obtenir un sinapisme extemporane, est une idee qui a ete
mise en pratique pour la premiere fois par Rigollot.

L'huile fixe etant une cause d'alteration, on commence par pre¬
parer un tourteau que l'on prive de la petite quantite de matieres
grasses qu'il contient encore au moyen de sulfure de carbone ou
de l'essence de petrole.

D'autre part, on fait une dissolution de 4 ä 5 pour 100 de
caoutchouc dans un melange de sulfure de carbone et d'essence
de petrole.

Au moyen d'une sorte de sparadrapier, on etend sur une feuille
de papier une couche uniforme de la Solution agglutinative; ä
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mesure que la feuille recouverte de vernis abandonne la lame du
sparadrapier, on taraise au-dessus d'elle lafarine de moutarde;
celle-ci reste fixee ä la surface, memo apres la soustvaction ä l'e-
tuve des liquides volatils. Pour bien reussir dans cette Operation,
il faut combiner avec precision les mouvements du tamis et la
progression de la feuille de papicr.

M. Esmenard, habile pharmacien de Paris, a simplifie cette
preparation. Au lieu de se servir d'un sparadrapier et d'un tamis,
il applique simpleraent le procede mis en usage par les fabricants
de papier de verre : la Solution de caoutchouc est etalee surlepa-
pier ä l'aide d'une brosse speciale, et la poudre de moutarde est
ensuite tamisee ä la surface en deux couches successives, ä une
heure environ d'intcrvalle. Apres avoir ete pressees entre deux
rouleaux cylindriques en caoutchouc, les feuilles sont dcssechees
pendant quarante-huitheures dans une etuve graduellement chauf-
föe jusqu'ä 60°. Les feuilles, decoupees en rectangles, sont mises
dans des boites chauffees, puis hermetiquement closes.

Gräce au chauffage prolonge dans une etuve bien aeree, le pro¬
cede Esmenard donne du papier moutarde completement inodore
et inalterable.

La farine de moutarde, privee de son huile fixe, est plus ac-
tive que la farine ordinaire. Toutefois, avec le papier moutarde
trempe dans l'eau, la couche active ne produit que la rubefaction,
parce que cette couche est peu epaisse et que son action est vite
epuisee. II n'y a pas lieu de craindre la vesication, comme cela
s'observe avec les sinapismes oublies sur la peau des malades.
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